
Focus sur le numérique

Dans le cadre de l’aide octroyée par le 
Gouvernement wallon à la Wallonie picarde pour la 
définition d’une stratégie de redéploiement socio-
économique, le Conseil de développement a choisi 
de se focaliser sur deux filières stratégiques pour le 
territoire : le numérique et l’agro-alimentaire. C’est 
dans cette perspective que les participants à la 
séance plénière du 3 octobre se sont penchés sur le 
plan numérique wallon. 

Baptisée « Digital Wallonia », la stratégie numérique de la Wallonie 

se décline en 5 thèmes (le secteur numérique, l’économie par le 

numérique, les services publics, le territoire, les compétences 

et l’emploi), 9 objectifs stratégiques et pas moins de 23 axes de 

développement. Le tout avec une enveloppe de plus de 500 millions 

d’euros mobilisables sur quatre ans. Une belle opportunité dont la 

Wallonie picarde entend bien se saisir.

Parallèlement à la dynamique collective initiée au sein de son 

Conseil de développement, la Wallonie picarde est également partie 

prenante, via Wapinvest et Entreprendre.Wapi, de la plateforme 

hennuyère Digital Attraxion. Présidé par le Wallon picard Roby Van 

Daele, Digital Attraxion est un accélérateur de start-up orientées 

numérique et nouvelle économie. Sa mission ? Les accompagner 

dans leur première levée de fonds et, le cas échéant, leur octroyer 

des financements d’amorçage pour valider leur business model et 

leur capacité à l’exécuter.

Pour l’heure, le temps est à la réflexion. Réunis en ateliers, les 

membres ont initié le débat dans la perspective de l’élaboration 

d’une stratégie numérique à l’échelle de la Wallonie picarde.

Les discussions se poursuivront dans les prochaines semaines 

avec l’organisation de séminaires thématiques qui s’inscriront 

dans la mission d’étude confiée à l’Association UMons/UCL Mons 

et dont l’objectif sera de définir une stratégie propre aux domaines 

du numérique et de l’agro-alimentaire.

Pour une Wallonie picarde 
connectée et intelligente
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Une décennie 
au service du 
développement 
territorial
Solstice d’été, le 21 juin était également 
une date anniversaire pour le territoire de 
la Wallonie picarde. Dix ans plus tôt, jour 
pour jour, le Conseil de développement 
était officiellement installé.
Si un anniversaire est souvent l’occasion de dresser un 

bilan, celui du Conseil de développement est on ne peut 

plus positif !

Lieu de rencontres et d’échanges, le Conseil de 

développement a déjà permis à de nombreuses 

initiatives supracommunales d’émerger.

Par l’intermédiaire de ses groupes de travail, il compte 

également à son actif plusieurs concrétisations : 

l’organisation de conférences, la Journée de 

l’architecture en Wallonie picarde (en ce compris, 

l’édition de la plaquette «Architecture contemporaine 

en Wallonie picarde»), la rédaction d’une brochure 

de promotion dédiée à la ruralité, la réalisation d’un 

chantier de référence mettant en œuvre le bois de 

peuplier ou encore la création de la Maison des Sports 

de Wallonie picarde.

Véritable catalyseur d’énergies, le Conseil de 

développement apporte une véritable plus-value pour 

le territoire. Une situation qui s’est encore confirmée 

en 2014 lors de l’attribution des fonds européens. La 

mobilisation des acteurs avait alors largement porté 

ses fruits permettant à la Wallonie picarde d’obtenir 

des instances wallo-européennes des financements à 

hauteur d’un peu plus de 100 millions d’euros.

Horizon 20252

Le processus 
participatif a 
livré ses premiers 
enseignements
Après une enquête de satisfaction, des ateliers réflexifs 
et une mise au vert, le Conseil de développement 
a tiré les premiers enseignements du processus de 
consultation mis en place à l’amorce de sa nouvelle 
mandature. Réunis en séance plénière, les membres 
ont pris connaissance des recommandations issues du 
travail de synthèse réalisé par l’équipe de WAPI 2025 en 
charge du soutien technique des travaux du Conseil de 
développement.
Qu’elles concernent l’organisation des séances, la composition des instances 

ou encore le fonctionnement des groupes de travail, toutes témoignent 

d’une forte volonté de remise en question. Pas de bouleversement en vue 

pour autant mais plutôt une évolution progressive, une sorte de «révolution 

permanente» comme l’a souligné le Président.

Parmi les recommandations d’ores et déjà suivies d’effets, le Bureau du 

Conseil de développement voit sa composition modifiée avec l’intégration 

d’un représentant de chaque collège. Une autre nouveauté concerne, 

quant à elle, les groupes de travail mis en place sous l’égide du Conseil 

de développement. En la matière, la volonté des forces vives est de 

mettre l’accent non plus sur des thématiques mais plutôt sur des projets 

clairement définis et pour lesquels des moyens humains et financiers sont 

disponibles. Concrètement cela aboutira, dans un avenir proche, à l’arrêt 

d’un certain nombre de groupes tandis que pour les autres, les efforts sur 

concentreront sur la mise en œuvre d’actions concrètes.

En direct du Conseil de développement

Les membres ont exprimé le souhait de voir les séances se tenir dans des lieux « inhabituels ». 
C’est donc au sein du CHwapi qu’a eu lieu la plénière du 10 juin
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L’avenir du rail en Wapi : le 
territoire fait entendre ses 
revendications

À l’occasion de sa plénière du 10 juin dernier, le 
Conseil de développement a exprimé son souhait 
de positionner le territoire de la Wallonie picarde 
par rapport au futur plan de transport de la SNCB.
Afin de concrétiser cette volonté, un groupe de travail sur 

la thématique du rail a été mis en place dans la perspective 

d’aboutir à des revendications communes et structurées à 

l’échelle de la Wallonie picarde.

La dynamique est, pourrait-on dire, sur les rails puisque à 

l’issue d’une première réunion très constructive, le groupe s’est 

entendu sur un certain nombre de revendications susceptibles 

d’améliorer la mobilité des habitants, des salariés, des 

étudiants ou encore des nombreux touristes :

•	 Conserver les points d’arrêt et les gares

•	 Élargir l’amplitude horaire

•	 Favoriser les déplacements transfrontaliers vers Lille et sa 

région

•	 Une ligne 94 plus rapide pour rallier la Wallonie picarde à 

Bruxelles

•	 Des connexions efficaces depuis Lessines vers Bruxelles et 

vers le reste de la Wallonie picarde

•	 Faire de la ligne 90 un modèle de ligne rurale et une 

desserte compétitive pour les 1,7 millions de visiteurs de 

Pairi Daiza

•	 Rendre ses lettres de noblesse à la Dorsale Wallonne

Ces revendications, et bien d’autres s’inscrivant davantage 

dans le cadre du contrat de gestion de la SNCB ou des 

plans pluriannuels d’investissement, ont été construites 

conjointement avec les communes mais aussi, et surtout, avec 

des acteurs de terrain comme l’Association des Clients des 

Transports Publics, l’asbl Navetteurs.be, Inter-Environnement 

Wallonie et le GRACQ (Les Cyclistes Quotidiens asbl) qui 

sont, chaque jour, au cœur des préoccupations citoyennes en 

matière de mobilité.

Un arbre pour la Wapi : des 
workshops pour faire « pousser » 
le projet

Territoire vert, la Wallonie picarde entend 
contribuer, à son niveau, aux engagements pris 
dans le cadre de la Conférence de Paris de 2015 
sur le climat. C’est dans cette perspective que le 
Conseil de développement a initié un projet de 
plantation d’arbres sur l’ensemble du territoire. 
350.000 arbres en 10 ans, c’est l’objectif que la 
Wallonie picarde se fixe à l’horizon 2025, soit un 
arbre par habitant.
Afin de mener à bien ce projet, un groupe de travail du même 

nom s’est mis en place durant le premier trimestre 2016. 

Réunissant des membres du Conseil de développement et 

des extérieurs dont les activités sont en lien avec le projet, le 

groupe s’est accordé sur l’organisation de quatre workshops par 

le biais desquels les acteurs du territoire seront appelés à co-

construire la feuille de route du projet.

La première séance a rassemblé de nombreux acteurs parmi 

lesquels les parcs naturels, des services espaces verts 

communaux, la Province de Hainaut, le mouvement Incredible 

Edible et des représentants du Conseil de développement 

qui ont pu exprimer leur ressenti par rapport au projet. Ces 

échanges nourris se sont poursuivis à l’occasion du second 

workshop plus particulièrement consacré aux moyens à 

mettre en œuvre pour la concrétisation du projet. Parmi les 

propositions émises, quelques-unes, comme la mise sur pied 

d’une banque de graines, greffons, noyaux, ... et la création 

d’une plateforme de rencontre entre les différentes parties 

prenantes d’un tel projet (pépiniéristes, communes, citoyens...) 

ont rapidement émergé.
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Du côté des  
groupes de travail
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Pour obtenir de plus amples informations ou réagir à l’un ou l’autre article d’Horizon 2025 : 

Wapi 2025
Rue de l’échauffourée 1 – 7700 Mouscron
Tél. : 056 56 13 36  -  Fax : 056 56 13 39
duchateau@wapi2025.be  -  www.wapi2025.be
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Les échos de l’Eurométropole

Martine Aubry, nouvelle 
présidente de l’Eurométropole 
Réunie à Tournai le 19 juillet dernier, l’Assemblée de 
l’Eurométropole a élu sa nouvelle présidente. La 
présidence du Groupement Européen de Coopération 
Territoriale s’exerçant de manière tournante entre 
les différentes régions, c’est au versant français que 
revient la fonction durant un an.

Martine Aubry, Vice-présidente de la Métropole Européenne de Lille 

(MEL) succède ainsi à Rudy Demotte, Bourgmestre de Tournai et Ministre-

Président de la Fédération Wallonie-Bruxelles. Ce dernier devient l’un 

des trois vice-présidents aux côtés de Vincent Van Quickenborne, 

Bourgmestre de Kortrijk et Damien Castelain, Président de la MEL. 

La présidence par la Wallonie picarde se clôture sur un bilan positif : en 

clarifiant les stratégies et en menant des actions concrètes en matière 

de développement socio-économique, de mobilité et d’accessibilité, 

de développement culturel et social ou encore de visibilité auprès des 

citoyens, un vent de dynamisme a soufflé sur l’Eurométropole.

L’Eurométropole Lille-Kortrijk-
Tournai hackée !
En novembre 2015, l’Eurométropole lançait la première 
session de «Hack the Eurometropolis» avec pour 
ambition d’écrire le futur de l’Eurométropole. Et pas 
question d’envolées philosophiques ou de grands 
discours ! Par petits groupes, autour d’une table, on 
discute, on partage, on met son grain de sel...

Des échanges issus des éditions #1 et #2, plusieurs thèmes se sont 

rapidement dégagés avec, pour chacun, des idées ne demandant qu’à se 

concrétiser.

ÉCONOMIE COLLABORATIVE : mise en place d’un système 

d’échange local (SEL) eurométropolitain, ré-introduction de la gratuité 

pour certains services.

ENSEIGNEMENT DES LANGUES, CULTURE ET CITOYENNETÉ : 
«Bla Bla School», «Bla Bla Family», organisation d’un événement de type 

speed-dating pour faire se rencontrer et échanger les familles de deux 

côtés de la frontière.

MOBILITÉ : partage de véhicules, promotion de la mobilité douce, 

développement des pistes cyclables.

CONVIVIALITÉ ET ÉCHANGES : développement d’un concept 

d’accueil dans lequel Wallons, Flamands et Français se retrouveraient 

chez un ambassadeur sur un lieu du territoire pour en découvrir les 

recoins cachés et transmettre le virus eurométropolitain. Les invités 

deviendraient   ensuite à leur tour les hôtes avec l’accueil d’un nouveau 

groupe, ...

Plus centrée sur l’opérationnel, la troisième session a démontré toute la 

motivation des hackers a passé à la marche supérieure. 

Le Forum de l’Eurométropole en 
mode participatif
C’est une plénière plutôt 

inhabituelle du Forum de 

l’Eurométropole qui s’est tenue 

le 3 juin à Kortrijk. Dans le 

prolongement des sessions de 

«Hack the Eurometropolis», 

l’accent était mis sur la 

participation active des membres.

L’objectif ? Réfléchir, dialoguer, 

s’interroger sur le Forum : 

ses raisons d’être, son 

fonctionnement, sa plus-value.

Très vite, des pistes sont 

ressorties de cette émulation 

collective comme l’ouverture du 

Forum aux citoyens, la création 

d’un support pour le partage des 

travaux, le travail en bottum-up 

ou encore le décloisonnement du 

monde politique et de la société 

civile. 

Gagnés par l’enthousiasme, les 

membres entendent poursuivre 

sur cette lancée avec l’ambition 

de rendre au Forum sa force de 

mobilisation pour en faire un 

véritable espace de dialogue, 

interface entre les politiques et la 

société civile, au service de tous 

les Eurométropolitains.

AGENCE DE
DÉVELOPPEMENT
TERRITORIAL

Avec le soutien de

Eurometropolis News 

ABONNEZ-VOUS VIA       https://eurometropolisnews.info

Tout savoir sur l’actualité de la 
région transfrontalière

Eurometropolis News est la toute nouvelle lettre d’information du 

territoire de l’Eurométropole Lille-Kortrijk-Tournai. Cette initiative 

citoyenne a pour objectif est de contribuer à créer une Eurométropole 

proche de ses habitants.

http://www.interreg-fwvl.eu

